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Nous sommes aujourd’hui réunis pour un moment qui vous appartient.

L’Île-de-France est l’une des régions les plus jeunes d’Europe. Et cette jeu-
nesse a traversé des épreuves inédites : le Covid, les crises climatiques, les 
conflits aux portes de l’Europe. Ces expériences vous ont marqués. Elles ont 
forgé une génération lucide et exigeante.

Mais vous allez aussi être au cœur des grandes transformations de notre 
époque — l’intelligence artificielle, la transition énergétique. Des défis colos-
saux, qui sont aussi des opportunités extraordinaires, à condition que nous 
vous donnions les moyens de vous en emparer.

C’était toute l’ambition des Assises de la jeunesse que nous avons organisées 
pendant plusieurs mois dans toute l’Île-de-France : vous écouter, recueillir 
vos attentes et construire avec vous une nouvelle étape de notre politique 
régionale.

Études, orientation, premier emploi, logement, santé, mobilité, sport, culture : 
nous avons voulu vous entendre directement. Lycéens, étudiants, appren-
tis, jeunes actifs ou en recherche d’emploi, en ville comme à la campagne, 
vous avez été des milliers à prendre la parole, à déposer vos idées et à réagir 
à celles des autres.

Vos contributions ont été analysées et ont directement nourri la nouvelle 
feuille de route régionale en faveur de la jeunesse. Elles doivent désormais 
se traduire en réponses simples, concrètes et accessibles, capables de vous 
accompagner dans votre vie quotidienne comme dans la construction de  
votre avenir.

Ces Assises s’achèvent, mais notre engagement ne fait que franchir une  
nouvelle étape. Nous continuerons à vous écouter, à vous faire confiance et 
à agir avec vous.

L’avenir de l’Île-de-France, c’est vous qui l’écrirez.



4

Méthodologie 
des Assises de la 
jeunesse : écouter, 
consulter et agir
En faisant de 2026 l’année de la jeunesse, la Région  
Île-de-France a souhaité franchir une nouvelle étape dans les 
politiques qu’elle mène en faveur des jeunes Franciliens. Son 
objectif : construire une feuille de route qui réponde à leurs 
besoins réels, à leurs nouveaux modes de vie et à leurs préoc-
cupations quotidiennes.

Les constats sur la jeunesse sont déjà nombreux et largement 
documentés. La Région Île-de-France a donc choisi de ne pas 
organiser un colloque institutionnel supplémentaire, au cours 
duquel les adultes auraient parlé des jeunes sans leur donner 
suffisamment la parole. Les Assises ont au contraire été conçues 
comme une démarche d’écoute directe, menée de mars à sep-
tembre 2026, au siège de la région Île-de-France et sur l’en-
semble du territoir.
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	⁕ Aller directement 
à la rencontre des jeunes

La première étape a consisté à aller sur le terrain, dans les 
lieux où les jeunes étudient, se forment, travaillent, entre-
prennent ou s’engagent. Valérie Pécresse, Présidente de la 
Région Île-de-France, et les élus régionaux ont rencontré 
des lycéens, des étudiants, des apprentis, des jeunes actifs, 
des entrepreneurs, des artistes et des sportifs, aux profils 
et aux parcours très différents.

Au total, la démarche a reposé sur près d’une dizaine de ren-
dez-vous au siège de la Région Île-de-France ainsi qu’une 
trentaine d’échanges organisés dans des lycées, des univer-
sités, des instituts de formation, des centres de formation 
d’apprentis et différents lieux dédiés à la jeunesse.

Déjeuners, tables rondes, ateliers, débats et échanges 
directs ont permis de recueillir une parole libre, sans imposer 
de questionnaire unique ni enfermer les discussions dans un 
cadre trop institutionnel. Les jeunes ont pu parler de leurs 
difficultés, mais aussi de leurs projets, de leurs attentes et 
des solutions qu’ils aimeraient voir mises en œuvre.

La diversité des profils rencontrés constituait un principe 
essentiel de la démarche. Il s’agissait de faire entendre 
la voix de jeunes issus de tous les territoires franciliens et 
engagés dans des parcours différents, afin de ne pas réduire 
la jeunesse à une situation ou à une expérience unique.

	⁕ Élargir la participation grâce 
à une consultation numérique

Pour permettre au plus grand nombre de s’exprimer, la 
Région a complété les rencontres de terrain par une consul-
tation numérique organisée avec Make.org du 12 mai au 
26 juillet 2026.

Les participants étaient invités à répondre à une question 
volontairement ouverte : «Vous avez entre 15 et 25 ans, 
comment vous aider à vous épanouir pleinement et à 
construire votre avenir en Île-de-France ? »

Chaque jeune pouvait déposer une proposition, mais aussi 
réagir aux idées formulées par les autres participants en 
votant « pour », « contre » ou « neutre ». Ce fonctionne-
ment a permis de faire émerger les préoccupations les plus  
fréquemment exprimées, mais également les solutions  
suscitant la plus forte adhésion.

La consultation a réuni plus de 5 200 participants, qui ont 
déposé 365 propositions et exprimé 56 307 votes. Les huit 
départements franciliens y ont participé dans des propor-
tions relativement équilibrées, donnant à cette démarche 
une véritable dimension régionale.

	⁕ Transformer des milliers  
de contributions en priorités

Les contributions ont ensuite fait l’objet d’un travail de 
modération et d’analyse. Sur les 365 propositions dépo-
sées, 322 ont été validées. Elles ont été classées par grands 
thèmes et analysées en fonction du niveau d’adhésion 
qu’elles recueillaient.

Parmi elles, 196 propositions, ayant obtenu au moins 
100 votes et un minimum de 70 % d’avis favorables, ont 
été identifiées comme particulièrement plébiscitées. Les 
propositions proches ont ensuite été regroupées pour faire 
émerger 13 grandes idées prioritaires.

L’analyse a également pris en compte l’âge, le genre et 
le département de résidence des participants. Des tests 
statistiques ont permis d’identifier les attentes largement 
partagées par les jeunes Franciliens, mais aussi certaines 
différences entre les profils et les territoires, en ne retenant 
que les écarts présentant un niveau élevé de fiabilité.

Éducation, orientation, emploi, logement, mobilité, santé 
mentale, pouvoir d’achat, culture, sport ou encore prépara-
tion à la vie adulte : les résultats dessinent une attente com-
mune. Les jeunes veulent disposer de solutions simples 
et concrètes pour gagner en autonomie et construire leur 
avenir sans que leur origine sociale, leur lieu de vie ou 
les ressources de leur famille limitent leurs possibilités.

	⁕ De l’écoute à l’action

Les Assises de la jeunesse n’avaient pas vocation à produire 
un diagnostic supplémentaire. Dès leur lancement, la Région 
a fait le choix d’une démarche devant déboucher sur des 
décisions concrètes.

Les enseignements issus des rencontres de terrain et 
de la consultation numérique ont ainsi nourri la nou-
velle feuille de route régionale pour la jeunesse. Celle-ci 
apporte des réponses aux principales priorités exprimées 
par les jeunes en matière de pouvoir d’achat, de logement, 
de santé, d’orientation, d’emploi, de mobilité et d’accès au 
sport et à la culture.

Le LABAZ Festival by Région Île-de-France, organisé 
le 19 septembre 2026 à la Communale de Saint-Ouen, 
constitue l’aboutissement de cette démarche. Après plu-
sieurs mois passés à écouter les jeunes, la Région a sou-
haité leur consacrer une journée de fête, de rencontres et 
de partage. Le festival marque ainsi la fin des Assises, mais 
aussi le début d’une nouvelle étape de la politique régionale 
en faveur de la jeunesse. Ce festival constituera désormais 
chaque année le rendez-vous incontournable de la jeunesse.

La méthode retenue peut se résumer en trois engagements : 
aller vers les jeunes, partir de leur parole et transformer 
leurs attentes en actions.
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Au-delà de la diversité des contributions, la consultation  
dessine une vision très cohérente des attentes de la jeunesse 
francilienne. Les jeunes demandent avant tout des réponses 
concrètes pour gagner en autonomie, choisir leur orientation, 
accéder à l’emploi, se loger, se déplacer et prendre soin de  
leur santé.

Leurs propositions font également apparaître une exigence 
forte d’égalité des chances: le parcours d’un jeune ne doit pas 
être déterminé par son origine sociale, son territoire ou les res-
sources de sa famille. Plusieurs grandes priorités se dégagent 
ainsi et constituent le socle de l’agenda citoyen de la jeunesse 
francilienne.

Les résultats : 
ce que les jeunes 
Franciliens 
attendent 
de la Région
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	⁕ Mieux accompagner les jeunes 
dans leurs études et leur 
orientation

L’éducation et l’orientation arrivent en tête des préoccu-
pations et représentent 20 % des propositions. Les jeunes 
demandent à être mieux accompagnés dans leurs choix 
scolaires et professionnels, tout au long de leur parcours. 
Ils souhaitent découvrir plus tôt la diversité des métiers, 
rencontrer davantage de professionnels et mieux connaître 
les besoins du marché du travail, sans être contraints de 
choisir trop rapidement une voie.

Ils accordent également une grande importance à leurs 
conditions d’apprentissage : des établissements réno-
vés, des salles propres et lumineuses, des espaces calmes 
pour travailler et des bâtiments mieux adaptés aux fortes 
chaleurs. Enfin, ils souhaitent une école plus inclusive, qui 
lutte contre les discriminations, prend mieux en compte le 
handicap et offre de véritables solutions de seconde chance 
aux jeunes en situation de décrochage.

	⁕ Faciliter l’accès à une première  
expérience professionnelle

L’emploi et l’insertion professionnelle représentent 16 % 
des contributions. Les jeunes veulent pouvoir accéder plus 
facilement à un stage, une alternance, un emploi étudiant ou 
un premier emploi, y compris lorsqu’ils sont mineurs, sans 
diplôme ou sans expérience.

Ils demandent des démarches plus simples, un accom-
pagnement renforcé et davantage d’opportunités acces-
sibles sans dépendre du réseau familial. L’alternance, les 
expériences à l’étranger et l’entrepreneuriat apparaissent 
également comme des leviers importants pour découvrir le 
monde du travail et gagner en autonomie.

	⁕ Rendre la culture, le sport et  
les loisirs accessibles à tous

Avec 12 % des propositions, la culture, le sport et les loi-
sirs constituent la troisième grande priorité. Les jeunes 
souhaitent des activités moins coûteuses, davantage d’aides 
financières et plus de lieux où pratiquer une activité ou 

simplement se retrouver.

Cette attente concerne tout particulièrement les territoires 
moins bien desservis. Les participants demandent une 
offre culturelle, sportive et de loisirs mieux répartie sur 
l’ensemble de l’Île-de-France, ainsi que des solutions pour 
permettre aux jeunes qui ne partent pas en vacances de 
profiter d’activités dans la région.

	⁕ Pouvoir se déplacer 
plus facilement 

Les transports et la mobilité représentent 10,5 % des pro-
positions. Les jeunes souhaitent avant tout des transports 
publics plus abordables, avec des tarifs mieux adaptés à 
leur âge et à leurs ressources.

Ils demandent aussi une meilleure desserte de la grande 
couronne, des petites communes et des territoires ruraux, 
ainsi que des transports plus fréquents et plus ponctuels, 
notamment le week-end et pendant les vacances. Le coût 
du permis de conduire constitue également un frein impor-
tant à la mobilité et à l’emploi : les participants souhaitent 
que les aides soient renforcées et accessibles à davantage 
de jeunes.

	⁕ Prendre soin de leur santé  
physique et mentale

La santé et le bien-être, qui représentent 10 % des contri-
butions, occupent une place importante dans les attentes 
exprimées. Les jeunes demandent un meilleur accès aux 
soins, davantage de prévention et une attention renforcée 
à l’alimentation, aux maladies chroniques, aux handicaps 
invisibles et à la santé des femmes.

La santé mentale apparaît comme une préoccupation 
majeure. Les participants souhaitent pouvoir accéder plus 
facilement à des consultations psychologiques gratuites et 
confidentielles, être mieux informés sur les professionnels 
disponibles et bénéficier d’un accompagnement tout au long 
de leur scolarité.

	⁕ Se loger et apprendre à devenir 
autonome

L’accès au logement concentre également 10 % des pro-
positions. Étudiants, alternants et jeunes actifs demandent 
davantage de logements abordables, un renforcement des 
aides et des solutions pour ceux qui ne disposent pas de 
garant. Pour beaucoup, le coût du logement demeure l’un 
des principaux obstacles à l’indépendance.

Les jeunes souhaitent aussi être mieux préparés à la vie 
adulte. Ils proposent d’apprendre dès l’école à gérer un bud-
get, comprendre une fiche de paie, remplir des démarches 
administratives, rechercher un logement ou connaître leurs 
droits. Enfin, ils demandent des aides financières plus 
lisibles, plus accessibles et mieux adaptées à la diversité 
de leurs situations.
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Les évènements 
et rencontres qui 
ont ponctué l’année 

Tout au long de l’année 2026, les Assises de la jeunesse se sont 
déployées sur l’ensemble du territoire francilien à travers de 
nombreux événements et rencontres. L’objectif était de ne pas 
limiter la démarche à une consultation ponctuelle, mais d’aller 
directement à la rencontre des jeunes, dans leurs établisse-
ments, leurs lieux de formation, de loisirs et d’engagement.

Ces rendez-vous ont permis de recueillir leur parole au plus près 
de leurs réalités, mais aussi de leur faire découvrir les dispositifs, 
les métiers et les opportunités qui peuvent les accompagner dans 
leur parcours. Organisés autour des principales préoccupations 
exprimées par les jeunes – citoyenneté, orientation, insertion, 
environnement, santé, culture, sport et loisirs –, ils ont nourri la 
réflexion régionale et contribué à construire une feuille de route 
ancrée dans leurs besoins concrets.

Retour sur les principaux temps forts qui ont rythmé cette 
année d’échanges, de dialogue et de participation dans toute 
l’Île-de-France.
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	⁕ Des événements pour faire 
vivre les Assises dans toute 
l’Île-de-France

Les Assises de la jeunesse ne se sont pas limitées à une 
consultation numérique ou à quelques rencontres institu-
tionnelles. Tout au long de l’année 2026, la Région a orga-
nisé ou labellisé de nombreux événements permettant 
aux jeunes de prendre la parole, de rencontrer des profes-
sionnels, de découvrir des opportunités et de participer 
pleinement à la vie de leur territoire.

Ces rendez-vous ont pris des formes très diverses : débats, 
cérémonies, concours, visites, ateliers, festivals ou ren-
contres avec des élus et des professionnels. Plutôt que de 
juxtaposer les événements, la Région a choisi de les inscrire 
dans quatre grandes thématiques correspondant aux prin-
cipales préoccupations exprimées par les jeunes: l’engage-
ment citoyen, l’orientation et l’insertion, l’environnement et 
les modes de vie, ainsi que l’accès à la culture, au sport et 
aux loisirs.

	⁕ Citoyenneté et engagement : 
donner aux jeunes les moyens 
de prendre la parole

Plusieurs événements ont été consacrés à la citoyenneté, 
à la transmission de la mémoire et à l’engagement dans la 
vie collective. Leur objectif commun : permettre aux jeunes 
de mieux comprendre les valeurs républicaines, de les faire 
vivre et de prendre toute leur place dans le débat public.

La Battle républicaine et le concours d’éloquence sur  
l’engagement citoyen ont donné aux participants l’occasion 
de confronter leurs idées, de défendre leurs convictions et 
de travailler leur capacité à argumenter. Ces formats ont 
placé la parole des jeunes au premier plan, en valorisant à 
la fois la liberté d’expression, l’écoute et le respect du débat 
contradictoire.

La restitution des voyages à Auschwitz a permis aux lycéens 
de transmettre à leur tour ce qu’ils avaient vu, appris et res-
senti. Ce travail de mémoire a contribué à les sensibiliser à 
l’histoire de la Shoah, à l’antisémitisme et aux conséquences 
auxquelles peuvent conduire le racisme et la haine.
La remise du rapport du Conseil régional des jeunes a consti-
tué un autre temps fort de cette séquence. Elle a permis de 
mettre en lumière les propositions formulées par cette ins-
tance représentative et de nourrir directement la réflexion 
régionale.

Une journée a également réuni les élus des conseils de 
vie lycéenne et les référents chargés de la lutte contre le  
harcèlement. Elle a offert un espace d’échange sur la vie 
quotidienne dans les établissements, le bien-être des 
élèves, le climat scolaire et les moyens de prévenir et de 
combattre le harcèlement.

Enfin, les rencontres avec de jeunes élus ont permis d’abor-
der concrètement l’engagement politique et citoyen, les 
responsabilités exercées au service des autres et les diffé-
rentes manières de s’investir dans la vie locale.

	⁕ Orientation, formation et insertion : 
aider chacun à trouver sa voie

Parce que l’orientation et l’accès à une première expérience 
professionnelle figurent parmi les principales préoccupa-
tions de la jeunesse, les Assises ont accordé une place 
centrale à la découverte des métiers, des formations et du 
monde du travail.

Les rencontres des formations sanitaires et sociales ont 
permis de mieux faire connaître des métiers essentiels, qui 
offrent de nombreux débouchés et répondent à des besoins 
importants en Île-de-France. Elles ont favorisé les échanges 
entre les jeunes, les établissements de formation et les 
professionnels de ces secteurs.

Le dixième anniversaire du diplôme d’accès aux études 
universitaires, le DAEU, a permis de valoriser un dispositif 
de seconde chance destiné à celles et ceux qui souhaitent 
reprendre des études sans être titulaires du baccalauréat. 
Ce rendez-vous a rappelé qu’un parcours ne doit jamais être 
considéré comme définitivement interrompu et qu’il reste 
possible de reprendre une formation à tout âge.

Le Sommet des jeunes entrepreneurs a mis en valeur l’esprit 
d’initiative et les projets portés par une nouvelle généra-
tion d’entrepreneurs. Les participants ont pu découvrir des 
parcours, partager des expériences et mieux identifier les 
dispositifs susceptibles de les accompagner dans la création 
ou le développement de leur activité.

Avec l’Oriane Stage pour les élèves de 2nde sans stage en juin, 
la Région a également souhaité faciliter la découverte des 
métiers et l’accès à une première expérience profession-
nelle. L’enjeu est notamment de permettre aux jeunes de 
trouver un stage correspondant à leurs aspirations, sans 
que leurs possibilités dépendent uniquement du réseau 
familial.

La cérémonie consacrée aux jeunes talents du concours  
« Un des Meilleurs Apprentis de France » a, quant à elle, 
valorisé les savoir-faire, l’excellence professionnelle et la 
diversité des métiers préparés par la voie de l’apprentissage.
Ces événements ont été complétés par plusieurs ren-
contres consacrées à l’orientation et à l’entrée dans la vie 
active. Elles ont permis aux jeunes d’échanger avec des 
professionnels, des employeurs, des formateurs et des 
entrepreneurs, afin de découvrir des secteurs d’activité, 
de mieux comprendre leurs possibilités et de préciser pro-
gressivement leur projet.
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	⁕ Environnement et modes de vie : 
réfléchir au quotidien de demain

Les Assises ont également abordé les transformations qui 
touchent directement la vie des jeunes : dérèglement cli-
matique, mobilité, logement, santé ou encore évolution des 
manières d’étudier, de travailler et d’habiter.

La Fête des lycées écoresponsables a valorisé les projets 
développés dans les établissements pour réduire leur 
impact environnemental et sensibiliser les élèves. Elle a 
permis de mettre en lumière la capacité des lycéens à pro-
poser et à conduire eux-mêmes des actions concrètes en 
faveur de la transition écologique.

Des ateliers consacrés aux mobilités ont offert aux jeunes 
un espace pour exprimer leurs besoins en matière de trans-
ports et de déplacements. Coût, fréquence, desserte des 
territoires ou accès au permis de conduire : la mobilité est 
apparue comme une condition essentielle de l’autonomie, 
de la poursuite des études et de l’accès à l’emploi.

D’autres échanges ont porté sur le logement et les nouveaux 
modes de vie. Les jeunes ont pu évoquer les difficultés ren-
contrées pour se loger, en particulier dans un territoire où 
les loyers sont élevés, mais aussi leurs attentes en matière 
de résidences étudiantes, de logements adaptés et de nou-
velles formes d’habitat.

La santé a également occupé une place importante. Des 
séquences organisées lors des Assises de la santé des 
femmes ont été spécifiquement consacrées aux jeunes 
femmes. Elles ont permis d’aborder des sujets parfois insuf-
fisamment pris en compte dans les politiques publiques et 
de mieux faire entendre leurs besoins en matière de pré-
vention, d’information et d’accès aux soins.

	⁕ Culture, sport et loisirs :  
permettre à tous de participer

L’accès à la culture, au sport et aux loisirs constitue un  
facteur essentiel d’épanouissement, de santé et de lien 
social. Plusieurs rendez-vous ont permis de valoriser les 
talents des jeunes, de leur faire découvrir de nouvelles pra-
tiques et de faciliter leur participation à de grands événe-
ments franciliens.

Les rencontres organisées au CREPS Île-de-France ont 
donné aux jeunes l’occasion de découvrir le quotidien de 
sportifs de haut niveau, qui doivent concilier entraînement 
intensif, compétitions et poursuite de leurs études. Elles ont 

également mis en valeur les métiers du sport et les parcours 
de formation qui y conduisent.

Différents événements culturels et associatifs, ainsi que 
les initiatives régionales favorisant l’accès aux loisirs, ont 
complété cette programmation. Tous poursuivent le même 
objectif : permettre à chaque jeune de pratiquer une acti-
vité, d’accéder à la culture et de participer à la vie collective, 
quels que soient ses moyens ou son territoire.

Le LABAZ Festival by Région Île-de-France, organisé le 
19 septembre à la Communale de Saint-Ouen, viendra 
clôturer ce cycle. Pensé comme le premier grand festi-
val régional destiné aux 15-25 ans, il réunira des jeunes 
autour de concerts, de sport, de gaming, de jeux, d’acti-
vités artistiques, de rencontres et d’expériences.

À travers l’ensemble de ces événements, les Assises ont 
ainsi fait vivre une méthode simple : aller là où sont les 
jeunes, multiplier les occasions de dialogue et leur per-
mettre d’être à la fois participants, témoins et acteurs des 
politiques qui les concernent.
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À la rencontre 
de toutes 
les jeunesses 
franciliennes
Au-delà de la consultation en ligne, la Région Île-de-France a 
souhaité donner une place centrale aux échanges directs avec 
les jeunes. Tout au long de l’année, Valérie Pécresse a rencontré 
des Franciliens aux profils, aux parcours et aux lieux de vie très 
différents afin de mieux comprendre leurs préoccupations, leurs 
attentes et leurs aspirations.

Lycéens, étudiants, apprentis, jeunes actifs, sportifs, artistes, 
entrepreneurs, futurs professionnels du soin et du lien social, 
jeunes issus des quartiers prioritaires ou des territoires ruraux : 
cette démarche a permis de faire entendre toute la diversité des 
jeunesses franciliennes.

L’objectif était clair : ne pas parler à la place des jeunes, mais 
construire les réponses régionales à partir de leurs expériences 
et de leurs propositions.
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	⁕ Le Conseil régional des jeunes,  
force de proposition 

Le 12 mai, les membres du Conseil régional des jeunes ont 
remis à Valérie Pécresse leurs propositions en faveur de la 
jeunesse. Cette contribution a permis d’intégrer directement 
la réflexion de jeunes engagés à la préparation de la nouvelle 
feuille de route régionale.

Les membres du Conseil régional des jeunes ont également 
participé à d’autres temps forts de la démarche. Le 28 mai, 
lors des Assises de la santé des femmes, quatre d’entre 
eux sont intervenus pour porter la voix de leur génération. 
Cette participation traduit la volonté d’associer les jeunes 
aux réflexions sur les politiques de santé qui les concernent.

	⁕ Dans les lycées, au plus près 
du quotidien des jeunes

Entre septembre 2025 et septembre 2026, la Présidente a 
échangé avec les élèves de nombreux établissements répar-
tis dans toute l’Île-de-France : les lycées Paulette Nardal à 
Bezons (95), Jules Ferry à Versailles (78), Léonard de Vinci 
à Tremblay (93), Paul Belmondo à Arpajon (91), Mozart au 
Blanc-Mesnil (93), Brassens à Villepinte (93), Albert Camus 
à Bois-Colombes (92), René Auffray à Clichy-la-Garenne 
(92), Vauquelin à Paris (13e), Nadar à Draveil (91), Fénelon à 
Paris (6e), Nicolas-Joseph Cugnot à Neuilly-sur-Marne (93), 
Les Pierres Vives à Carrières-sur-Seine (78), François Villon 
à Paris (14e), Henri Becquerel à Nangis (77) et Adolphe 
Chérioux à Vitry-sur-Seine (94).

Cette démarche doit également se poursuivre dans les 
lycées René Cassin à Arpajon (91) et Léo Lagrange à Bondy 
(93).
Ces déplacements offrent un cadre de dialogue direct avec 
les lycéens, dans les lieux où ils étudient et construisent leur 
avenir. Ils permettent de prendre en compte des réalités 
différentes selon les établissements, les formations et les 
territoires.

Le 13 mai 2026, Valérie Pécresse a également reçu les 
60 élèves membres des conseils académiques de la vie 
lycéenne des trois académies franciliennes — Créteil, Paris 
et Versailles. Engagés dans la vie de leur établissement, 
ces jeunes élus ont pu porter la parole des lycéens qu’ils 
représentent.

 
 

	⁕ Les étudiants, acteurs de la vie 
de leur campus

Le 16 avril, la Présidente a reçu les vice-présidents étudiants 
des universités franciliennes.

Élus et engagés au contact direct de la vie étudiante 
sur les campus, ils occupent une position privilégiée 
pour faire remonter les préoccupations exprimées au 
sein de leurs établissements. Cette rencontre a donné 
toute sa place à la représentation étudiante dans la 
préparation des Assises, en croisant les regards de 
jeunes issus de différentes universités franciliennes. 

	⁕ Entendre la jeunesse 
des quartiers prioritaires

Le 1er avril, Valérie Pécresse a reçu une quinzaine de jeunes 
originaires de différents quartiers prioritaires de la région.

Lycéens, étudiants, entrepreneurs ou engagés dans le 
monde associatif : la diversité de leurs profils a permis de 
réunir des expériences et des parcours différents, loin d’une 
vision uniforme de la jeunesse des quartiers populaires.
Cette rencontre répondait à une exigence forte : élargir 
le dialogue et faire en sorte que les réalités vécues dans 
ces quartiers trouvent toute leur place dans la réflexion 
régionale.

	⁕ Prendre en compte les réalités 
des territoires ruraux

Le 7 avril, la Présidente a rencontré une douzaine de jeunes 
issus des territoires ruraux franciliens : lycéens, étudiants, 
jeunes actifs et jeunes agriculteurs.

Cette rencontre rappelle que la jeunesse francilienne ne 
se limite pas aux grands pôles urbains et universitaires. 
En matière de mobilité, d’accès aux études, à l’emploi ou 
aux services, vivre dans un territoire rural peut soulever des 
difficultés spécifiques. Recueillir la parole de ces jeunes est 
donc essentiel pour construire des réponses adaptées à 
l’ensemble de l’Île-de-France.

	⁕ Encourager l’entrepreneuriat 
et les projets

Le 5 mars 2026, à l’occasion de ses dix ans, Valérie Pécresse 
a visité le Perqo et échangé avec les participants du Demo 
Day, concours destiné aux porteurs de projets arrivant au 
terme de leur incubation.

Ce rendez-vous a permis de donner une place aux parcours 
entrepreneuriaux dans la démarche des Assises. Passer de 
l’idée à sa concrétisation, développer son activité et trou-
ver les bons accompagnements constituent autant d’étapes 
décisives pour celles et ceux qui souhaitent entreprendre.
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	⁕ Investir dans l’apprentissage 
et valoriser les savoir-faire

Le 26 mars 2026, la Présidente a inauguré de l’École de 
Paris des métiers de la table (EPMT). La Région a engagé un 
nouvel investissement de 2 millions d’euros pour l’extension 
de ce CFA de référence dans les métiers de la gastronomie 
et du service.

Cet investissement illustre la volonté régionale de donner aux 
apprentis les moyens de se former dans de bonnes condi-
tions et de préparer leur entrée dans la vie professionnelle.
Le mardi 16 juin, la remise des titres et des médailles du 
concours « Un des Meilleurs Apprentis de France » s’est 
tenue au Conseil régional. Ce rendez-vous a mis à l’honneur 
l’exigence, le travail et les savoir-faire de jeunes engagés 
dans la voie de l’apprentissage.

La démarche se prolongera le 24 septembre avec  
l’inauguration du nouveau campus du CFPP, CFA préparant 
aux métiers de la pharmacie. Ce projet bénéficie d’un inves-
tissement régional de 3,5 millions, au service de la formation 
des futurs professionnels du secteur.

	⁕ Échanger avec les futurs profes-
sionnels du soin et du lien social

Le 8 avril, la clôture des Rencontres de l’Île-de-France du 
soin et du lien social, organisée à l’Institut de Recherche et 
de Formation à l’Action Sociale de l’Essonne à Évry, a consti-
tué un autre temps fort de cette démarche.

Les métiers du soin et de l’accompagnement occupent 
une place essentielle dans la vie des Franciliens. Donner 
la parole à celles et ceux qui s’y destinent permet de 
mieux prendre en compte leur parcours de formation et 
leurs perspectives professionnelles.

Le 10 septembre, Valérie Pécresse a également rencon-
tré une quinzaine d’étudiants en formations sanitaires et 
sociales. Ce dialogue direct avec de futurs professionnels 
a permis de donner toute leur place à ces parcours dans la 
réflexion régionale sur la jeunesse.

	⁕ Anticiper les transformations du  
travail liées à l’intelligence 
artificielle

Le 17 juin, à VivaTech, a été lancée la chaire « IA et avenir du 
travail », confiée à l’économiste Antonin Bergeaud.

Consacrée à l’impact de l’intelligence artificielle sur les 
métiers et le travail, en particulier pour les jeunes, cette 
chaire inscrit la réflexion régionale dans les transformations 
qui façonneront leur avenir professionnel.

L’enjeu est de mieux comprendre ces évolutions pour prépa-
rer les nouvelles générations à leurs conséquences sur les 
compétences, les formations et l’entrée dans la vie active.

	⁕ Concilier études et pratique 
sportive intensive

Le 19 mai, Valérie Pécresse a rencontré une douzaine de 
lycéens sportifs prometteurs poursuivant leur scolarité au 
CREPS du lycée Emmanuel-Mounier de Châtenay-Malabry.
Cette rencontre a permis de donner la parole à des jeunes 
engagés dans un parcours particulièrement exigeant, qui 
doivent concilier leur scolarité avec une pratique sportive 
intensive et la préparation de leur avenir.

	⁕ Faire des jeunes des acteurs 
de la prévention

Le 28 mai s’est tenue la remise des prix du concours d’af-
fiches du CRIPS Île-de-France consacrée à la santé.

Ce format donne aux jeunes la possibilité de s’exprimer par 
la création et de contribuer eux-mêmes à la sensibilisation 
de leurs pairs. Il souligne l’intérêt d’une prévention qui ne 
s’adresse pas seulement aux jeunes, mais qui leur permet 
aussi d’en devenir les acteurs.

	⁕ Donner la parole aux jeunes agents 
de la Région

Le 16 juin, la Présidente a rencontré les agents de moins de 
30 ans travaillant au sein de la Région Île-de-France.

Cette rencontre a permis d’inclure dans la démarche le 
regard de jeunes actifs qui contribuent directement au 
fonctionnement de l’institution et à la mise en œuvre de ses 
politiques publiques. Leur expérience apporte un éclairage 
complémentaire sur l’entrée dans la vie professionnelle et 
l’engagement au service des Franciliens.
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	⁕ Soutenir l’émergence de jeunes 
artistes franciliens

Le mercredi 1er juillet, lors d’une soirée consacrée à la jeune 
création francilienne, Valérie Pécresse a échangé avec plu-
sieurs artistes issus des différentes promotions de FoRTE 
(Fonds Régional pour les Talents Émergents).

Ce rendez-vous a permis de donner une place aux parcours 
artistiques dans la démarche des Assises. Il rappelle que 
l’accompagnement de la jeunesse concerne aussi la créa-
tion, l’expression des talents et les premières étapes d’une 
carrière artistique.

	⁕ Faire découvrir autrement 
l’Île-de-France

Le 4 septembre, la Présidente a échangé avec Sabine 
Vainqueur, jeune créatrice de contenu qui fait découvrir 
les sites touristiques d’Île-de-France accessibles grâce au 
passe Navigo.

Cette initiative illustre la capacité de jeunes Franciliens à 
renouveler le regard porté sur leur région et à donner envie 
d’en explorer les richesses. Elle met également en évidence 
le rôle des réseaux sociaux pour faire connaître des desti-
nations de proximité.

L’inauguration d’Escale Royale, un hôtel flottant sur l’île 
de loisirs de Vaires-Torcy, complète ce volet consacré à la 
découverte des territoires et à l’offre touristique francilienne. 

	⁕ Faire de la parole des jeunes 
le point de départ de l’action

Ces rencontres ont donné un visage humain à la démarche 
engagée par la Région. Elles ont permis de réunir des expé-
riences différentes et de prendre en compte des parcours 
qui ne trouvent pas toujours leur place dans les consulta-
tions publiques.

Cette écoute directe a été complétée par des échanges avec 
ceux qui accompagnent les jeunes au quotidien : établis-
sements d’enseignement supérieur, associations, missions 
locales, représentants étudiants, acteurs de l’orientation et 
de l’insertion, professionnels de santé, acteurs du sport et 
de la culture ou encore experts des politiques de jeunesse.

L’ensemble de ces contributions nourrit la feuille de route 
régionale présentée dans le cadre des Assises. La méthode 

repose sur une conviction : pour construire des politiques 
réellement utiles aux jeunes, il faut commencer par les 
écouter, dans toute la diversité de leurs parcours, de leurs 
aspirations et de leurs réalités quotidiennes.
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Réaliser un projet, un engagement,  
un rêve commun : la Région soutiendra   
5000 initiatives jeunes dès 2027.

Les jeunes ont réclamé partout les moyens de faire par eux-mêmes. 
La Région lance donc son premier budget participatif dédié à la jeunesse : 
un studio d’enregistrement, un jardin partagé, une salle de bien-être, 
du matériel pour une association. Les jeunes déposent les projets, 
ils votent pour les départager, et la Région finance les lauréats, dans la 
limite de 1 000 euros par projet.
Objectif : 5 000 projets financés, portés par des collectifs au service 
de leur lycée, de leur campus ou de leur ville.

• Budget : 2M€

Le permis de conduire, une clé pour l’emploi : 
20 000 aides au permis pour les jeunes qui 
se forment dans les métiers indispensables 
et font leurs formation ou leur stages loin du 
domicile. 

Une même phrase est revenue dans tous les départements :  
« J’ai une opportunité, mais pas le permis. » La Région versera 500 € à 
20 000 jeunes pour un budget de 10 M€ par an. Outre les publics en  
insertion qui se forment à des métiers en tension, la Région ouvre, pour la  
première fois, cette aide aux étudiants de deuxième et troisième années 
du secteur médico-social qui résident ou qui se forment hors zone métro. 
Elle bénéficiera également aux jeunes sapeurs-pompiers volontaires. 
Le montant est majoré à 1000 € pour les jeunes en situation de handicap 
qui se forment à des métiers en tension.

• Budget : 10M€

Les Propositions
5 MESURES

15 millions d’euros supplémentaires
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Vivre sa première expérience profession-
nelle : la Région développera sa plateforme 
de stage, d’alternance, en y ajoutant des jobs 
d’été et une mobilisation pour le Volontariat 
International en Entreprise. 

Après la réussite des 100 000 stages, la Région passe à l’étape suivante 
avec le programme « 1ère expérience pro » : augmentation du nombre 
d’offres de stage et d’alternance sur Oriane, et création d’une offre dédiée 
aux jobs d’été, notamment pour les moins de 18 ans, encore largement 
exclus du marché. L’ensemble du réseau régional de donneurs d’ordre 
sera mobilisé : SNCF, RATP, musées et grands partenaires.

Apprendre à sauver des vies : la Région  
formera 100 000 jeunes des 2027. 

La Région formera 100 000 jeunes aux gestes de premiers secours, 
avec une innovation : un volet consacré aux premiers secours en santé 
mentale. Reconnaître un ami qui va mal, savoir quoi dire, savoir vers qui 
l’orienter.  L’objectif est que chaque lycée francilien compte des jeunes 
formés, grâce à nos partenaires, au premier rang desquels la sécurité 
civile et la Croix-Rouge.

• Budget : 3M€

Le sport pour tous, 7j/7 et à toute heure.

En plus des 3 250 équipements sportifs de proximité déjà financés 
depuis 2016, la Région a construit et rénové des dizaines d’équipements 
sportifs dans ses lycées. Ils restaient inutilisés les soirs, les week-ends 
et pendant les vacances. Ils s’ouvriront désormais aux clubs hors temps 
scolaire : des gymnases, des terrains et des salles supplémentaires 
pour la pratique de tous.
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10 ans
d’action régionale pour
la jeunesse francilienne

150 000
ordinateurs

pour les élèves

100 €
d’aide sport et

culture pour
les 15-17 ans

1,9
Md €

pour le budget
des lycées 2026

20
Mds €

pour la jeunesse
depuis 2016

Des coups de pouce pour
le pouvoir d’achat des jeunes

       l'appli régionale des 15-25 ans 
• 100 € / an pour les activités sportives et culturelles (15-17 ans)
   ou l’achat de livres
• 100 € remboursés sur le forfait imagine R des lycéens
• 100 € pour l’abonnement aux cars scolaires
• 100 € pour l’achat d'un vélo mécanique (15-25 ans)
• 400 € pour l’achat d’un vélo électrique
• Aide au permis de conduire (18-25 ans en insertion)
• Des milliers de places offertes pour des concerts,
   festivals, compétitions, via LABAZ

Réussir sa scolarité et son orientation 

• 6,6 milliards d’euros pour le Plan d'urgence des lycées
• Plus de 360 lycées transformés, 49 lycées neufs ou entièrement rénovés
• 19 000 nouvelles places dans les lycées depuis 2016 (33 000 en 2028)
• 2 lycéens sur 3  étudient dans un établissement neuf ou rénové
• 150 000 ordinateurs remis aux élèves de 2de chaque année
• Oriane, création d’une agence de l’orientation
• 100 000 offres de stage en ligne pour les 2de depuis 2016
• 2 Bus de l'orientation avec des entretiens personnalisés
• Lutte contre le décrochage scolaire (150 000 jeunes contactés)
• Financement de dispositifs de sécurisation des lycées
• Organisation de l'opération « Hack ton lycée éthiquement »
   pour sensibiliser les lycéens à la cybersécurité

Faciliter la poursuite d’études

• 21 000 places de logement étudiant/jeune travailleur créées
• 1 000 € pour les bacheliers boursiers mention « Très bien »
• Aides régionales au mérite :  plus de 2 300 étudiants aidés 
• Plus de 1 000 emplois d'étudiants mentors, rémunérés 2 100 €
   pour 250 h dans 14 universités partenaires
 • Jusqu'à 975 € d’aide pour les frais de concours des classes   
   préparatoires aux grandes écoles
• Jusqu’à 200 € pour aider plus de 100 000 apprentis en 1re année
• 13 000 bourses pour les formations sanitaires et sociales,
   soit 3 800€ en moyenne par étudiant
• 6 000 bénéficiaires de l’aide au Diplôme d’Accès aux Études Universitaires 
• Soutien aux CFA et accompagnement des participants des WorldSkills
• Formations rémunérées dans les secteurs en tension
• Chèque mobilité pour les 16-25 ans pour se déplacer gratuitement pendant
   leur formation professionnelle

Santé, sport, culture, citoyenneté... 
Accompagner les jeunes au quotidien

• Prévention santé des 12-25 ans (santé mentale, addictions, vie affective, HPV)
• Bio, repas végétarien et zéro plastique dans les cantines
• Plus de 3 200 équipements sportifs créés ou rénovés dont 100 bassins 
• Plus de 30 000 places distribuées lors des Jeux de Paris 2024
• 128 membres du Conseil régional des jeunes
• Assises de la jeunesse francilienne organisées en 2026
• Clubs de lecture financés dans les lycées et rencontres d'auteurs
• Éducation artistique et culturelle en lycée et CFA
• Appel à projets « Jeunesse et promesse républicaine »
• Concours « Caricature & Démocratie » dans les lycées 



19

10 ans
d’action régionale pour
la jeunesse francilienne

150 000
ordinateurs

pour les élèves

100 €
d’aide sport et

culture pour
les 15-17 ans

1,9
Md €

pour le budget
des lycées 2026

20
Mds €

pour la jeunesse
depuis 2016

Des coups de pouce pour
le pouvoir d’achat des jeunes

       l'appli régionale des 15-25 ans 
• 100 € / an pour les activités sportives et culturelles (15-17 ans)
   ou l’achat de livres
• 100 € remboursés sur le forfait imagine R des lycéens
• 100 € pour l’abonnement aux cars scolaires
• 100 € pour l’achat d'un vélo mécanique (15-25 ans)
• 400 € pour l’achat d’un vélo électrique
• Aide au permis de conduire (18-25 ans en insertion)
• Des milliers de places offertes pour des concerts,
   festivals, compétitions, via LABAZ

Réussir sa scolarité et son orientation 

• 6,6 milliards d’euros pour le Plan d'urgence des lycées
• Plus de 360 lycées transformés, 49 lycées neufs ou entièrement rénovés
• 19 000 nouvelles places dans les lycées depuis 2016 (33 000 en 2028)
• 2 lycéens sur 3  étudient dans un établissement neuf ou rénové
• 150 000 ordinateurs remis aux élèves de 2de chaque année
• Oriane, création d’une agence de l’orientation
• 100 000 offres de stage en ligne pour les 2de depuis 2016
• 2 Bus de l'orientation avec des entretiens personnalisés
• Lutte contre le décrochage scolaire (150 000 jeunes contactés)
• Financement de dispositifs de sécurisation des lycées
• Organisation de l'opération « Hack ton lycée éthiquement »
   pour sensibiliser les lycéens à la cybersécurité

Faciliter la poursuite d’études

• 21 000 places de logement étudiant/jeune travailleur créées
• 1 000 € pour les bacheliers boursiers mention « Très bien »
• Aides régionales au mérite :  plus de 2 300 étudiants aidés 
• Plus de 1 000 emplois d'étudiants mentors, rémunérés 2 100 €
   pour 250 h dans 14 universités partenaires
 • Jusqu'à 975 € d’aide pour les frais de concours des classes   
   préparatoires aux grandes écoles
• Jusqu’à 200 € pour aider plus de 100 000 apprentis en 1re année
• 13 000 bourses pour les formations sanitaires et sociales,
   soit 3 800€ en moyenne par étudiant
• 6 000 bénéficiaires de l’aide au Diplôme d’Accès aux Études Universitaires 
• Soutien aux CFA et accompagnement des participants des WorldSkills
• Formations rémunérées dans les secteurs en tension
• Chèque mobilité pour les 16-25 ans pour se déplacer gratuitement pendant
   leur formation professionnelle

Santé, sport, culture, citoyenneté... 
Accompagner les jeunes au quotidien

• Prévention santé des 12-25 ans (santé mentale, addictions, vie affective, HPV)
• Bio, repas végétarien et zéro plastique dans les cantines
• Plus de 3 200 équipements sportifs créés ou rénovés dont 100 bassins 
• Plus de 30 000 places distribuées lors des Jeux de Paris 2024
• 128 membres du Conseil régional des jeunes
• Assises de la jeunesse francilienne organisées en 2026
• Clubs de lecture financés dans les lycées et rencontres d'auteurs
• Éducation artistique et culturelle en lycée et CFA
• Appel à projets « Jeunesse et promesse républicaine »
• Concours « Caricature & Démocratie » dans les lycées 



20

LABAZ Festival
by Région 
Île-de-France  : 
le premier grand 
festival de la 
jeunesse francilienne

Le 19 septembre 2026, la Région Île-de-France 
organisera à la Communale de Saint-Ouen 
la première édition du LABAZ Festival by 
Région Île-de-France. À partir de 14 heures, 
des jeunes Franciliens âgés de 15 à 25 ans 
seront réunis pour une journée de concerts, 
de rencontres, de sport, de gaming, de jeux,  
d’expériences et d’animations.

Avec ce nouveau rendez-vous, la Région a sou-
haité proposer un événement qui ressemble véri-
tablement aux jeunes : vivant, festif, populaire et 
accessible. Le LABAZ Festival sera d’abord une 
grande fête, conçue pour permettre aux parti-
cipants de se retrouver, de danser, de jouer, de 
découvrir de nouvelles activités et de partager un 
moment collectif.

by
Festival

Télécharge le
sur

10€
repas et boisson inclus

Billet obligatoire

Samedi 19 septembre
Saint-OuenCOMMUNALE

14 h - 22 h

ConcertsDanseTalksSport
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	⁕ Réunir une génération 
aux parcours multiples

L’Île-de-France compte 1,6 million de jeunes âgés de 15 à 
24 ans. Derrière ce chiffre se trouvent autant de parcours, 
de lieux de vie, d’aspirations et de difficultés. Pourtant, au 
fil des Assises, un souhait commun s’est exprimé : celui de 
pouvoir se retrouver, rencontrer d’autres jeunes et partager 
des expériences pour « faire région » ensemble.

Cette aspiration a directement inspiré la création du LABAZ 
Festival. Après plusieurs mois consacrés à écouter la  
jeunesse francilienne, la Région a souhaité lui dédier 
une journée entière, pensée non comme un nouveau  
rendez-vous institutionnel, mais comme un moment de fête, 
de découverte et de partage.

Le LABAZ Festival réunira des jeunes venus de territoires 
et de milieux différents autour de ce qu’ils aiment, de leurs 
talents et des possibilités qui peuvent les aider à avancer.

	⁕ Des concerts, du sport, du gaming 
et des expériences

Le LABAZ Festival proposera une programmation résolu-
ment festive. Les jeunes pourront assister aux concerts de 
Nataly K, Gambi, Jungeli, Fallon et Hony Zuka, mais aussi 
participer à des activités sportives et artistiques, jouer, 
découvrir le gaming et les nouvelles technologies ou pro-
fiter des nombreuses animations organisées tout au long 
de la journée.

Une scène tremplin permettra également de mettre 
en valeur de jeunes talents. Cet espace donnera aux  
participants l’occasion de s’essayer à différentes pratiques 
artistiques et de prendre part directement au festival.
Des talks, des ateliers, des témoignages et des rencontres 
avec des personnalités inspirantes venues d’univers variés 
complèteront la programmation. L’objectif n’est pas de 
donner des leçons aux jeunes, mais de leur faire découvrir 
différents parcours, de partager des expériences et de leur 
montrer que la réussite peut prendre de multiples formes.

	⁕ Faire découvrir concrètement
les aides de la Région

Le LABAZ Festival permettra aussi aux participants de mieux 
connaître, dans un cadre simple et accessible, les aides, 
les bons plans et les opportunités que la Région met à leur 
disposition.

Lancée en 2023, LABAZ est l’application régionale desti-
née aux jeunes Franciliens. Accessible directement depuis 
leur téléphone, elle regroupe des aides concrètes dans les 
domaines du sport, de la culture, des loisirs et de la mobi-
lité. Elle permet notamment aux 15-17 ans de bénéficier de  
100 euros pour pratiquer une activité sportive ou culturelle, 
de 100 euros pour réduire le coût du forfait Imagine R et  
de 100 euros pour acheter un vélo.

L’application rassemble aujourd’hui près de 500 000 jeunes 
inscrits. En 2026, la Région lui consacre un budget de  
34 millions d’euros, en augmentation de 2,7 millions  
d’euros. Avec le festival, LABAZ quitte pour la première fois 

le seul cadre numérique pour devenir un grand rendez-vous 
physique et collectif.

	⁕ Créer un lien direct avec la jeunesse

Le LABAZ Festival porte une ambition plus large : construire 
une relation directe entre la Région et les jeunes Franciliens. 
Les politiques publiques qui leur sont destinées restent 
parfois difficiles à identifier ou sont présentées dans des 
formats trop institutionnels. Avec LABAZ, la Région va direc-
tement à leur rencontre, utilise des supports adaptés à leurs 
pratiques et leur permet d’accéder facilement aux aides qui 
peuvent améliorer leur quotidien.

Le festival incarne la méthode retenue pour conduire la 
politique régionale en faveur de la jeunesse : écouter les 
jeunes, leur faire confiance, valoriser leurs talents et agir 
concrètement pour leur autonomie.

Cette première édition a vocation à installer le LABAZ 
Festival comme le grand rendez-vous annuel de la jeu-
nesse francilienne : une fête populaire et fédératrice, 
capable de rassembler des jeunes de toute l’Île-de-
France autour de moments de partage, de découvertes 
et de rencontres.

Les informations essentielles :

• Date : samedi 19 septembre 2026  
• Horaire : à partir de 14 heures  
• Lieu : la Communale de Saint-Ouen (93)  
• Public : jeunes Franciliens de 15 à 25 ans  
• Artistes : Nataly K, Gambi, Jungeli,  
Fallon et Hony Zuka  
• Au programme : concerts, sport, 
gaming, activités artistiques, scène tremplin, 
talks, ateliers, témoignages et rencontres.
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Des artistes, 
des sportifs et des 
acteurs engagés au 
plus près des jeunes
Le LABAZ Festival réunira des artistes, des sportifs de haut niveau, 
des entrepreneurs, des créateurs et des associations engagées 
auprès de la jeunesse. Répartis dans les différents espaces du 
festival, ils proposeront des concerts, des performances, des 
démonstrations, des témoignages et des temps d’échange tout 
au long de la journée.
L’objectif est de permettre aux jeunes de profiter pleinement de 
la fête, mais aussi de découvrir des parcours, des innovations, 
des métiers et des structures susceptibles de les accompagner.
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	⁕ Caroline Darian,  
marraine du festival

Autrice engagée et fondatrice de l’association M’endors 
pas, qui lutte contre la soumission chimique, Caroline 
Darian sera la marraine de cette première édition.

À travers son engagement, elle porte un combat majeur pour 
faire connaître la soumission chimique, mieux accompagner 
les victimes et faire évoluer la prévention. Sa présence don-
nera également aux jeunes l’occasion d’échanger autour de 
la force du collectif et de la capacité de chacun à agir pour 
transformer la société.

	⁕ Une scène musicale ouverte 
à la nouvelle génération

La Scène accueillera les grands temps forts du festival : 
performances, cours de danse, prises de parole, DJ sets 
et concerts.

Jungeli, jeune artiste de la scène afro française originaire 
du Congo et ayant grandi à Sevran, s’est rapidement fait 
connaître avec plusieurs titres à succès, parmi lesquels 
Petit génie et Rashel. Sa voix, son univers musical et ses 
nombreuses collaborations en ont fait l’un des artistes  
émergents les plus suivis de sa génération.

Originaire de Fontenay-sous-Bois, Gambi s’est imposé sur la 
scène rap française à partir de 2019 avec les titres Hé Oh et 
Popopop. Il compte aujourd’hui parmi les artistes franciliens 
les plus identifiés de la nouvelle génération.

Fallon développe un univers à la croisée du R&B et du 
bouyon, dans un style qu’elle a baptisé le « RnBouyon ». 
Plusieurs de ses titres cumulent des millions d’écoutes. 
En 2026, elle a remporté la Flamme de la Révélation fémi-
nine lors de la cérémonie des Flammes.

DJ parisien issu de la danse, Hony Zuka proposera un set 
mêlant sonorités afro, afro-caribéennes, électroniques 
et hip-hop. Nataly K, DJ parisienne et résidente de Radio 
FG, participera également à la programmation après s’être 
produite dans de nombreux clubs, festivals et événements 
en France comme à l’international.

La journée sera animée par Otis Ngoi, comédien, animateur 
et maître de cérémonie, habitué des grands événements.  
Il a notamment animé la caravane du Tour de France et  
plusieurs rendez-vous organisés au Stade de France.

	⁕ La danse et les cultures urbaines 
à l’honneur

La danse occupera une place importante dans la pro-
grammation avec DANC·R, une application destinée aux 
amateurs, aux professionnels et aux écoles de danse. Sa 
cofondatrice et directrice des opérations, Laure Colmard, est 
huit fois championne de France de danses latines et stan-
dards. Elle interviendra aux côtés d’Adrien Bisset, cofonda-
teur et directeur général chargé de la stratégie et du produit. 
Le projet a également été cofondé avec Laure Leroy, direc-
trice technique.

La structure Expressions Urbaines, fondée par Lucile Morice, 
ancienne gymnaste devenue danseuse professionnelle 
de hip-hop, proposera une immersion dans les cultures 
urbaines. Elle œuvre à la promotion de la danse, de la 
musique, du sport et de l’art de rue à travers des spectacles 
et des événements immersifs.

	⁕ « Le Déclic »,  la bonne rencontre 
au bon moment

L’espace « Le Déclic » permettra aux festivaliers d’échanger 
avec des sportifs, des entrepreneurs, des créateurs et des 
recruteurs. Les intervenants y raconteront leur parcours, 
les difficultés rencontrées et les choix qui leur ont permis 
d’avancer, dans un format court, vivant et accessible.

Ryad Salem, athlète paralympique multimédaillé et militant 
associatif, a représenté la France aux Jeux paralympiques 
dans trois disciplines : la natation, le basket-fauteuil et le 
rugby-fauteuil. À travers l’association CAPSAAA, il agit en 
faveur de l’inclusion et contre les discriminations.

Figure historique du para-taekwondo français, Bopha Kong 
est quadruple champion du monde et triple champion d’Eu-
rope dans la catégorie K43. Amputé des deux avant-bras à la 
suite d’un accident survenu dans sa jeunesse, il partagera un 
parcours marqué par la résilience et le dépassement de soi.
Pauline Rossignol Tollard, rameuse d’aviron de haut niveau 
et multiple championne de France, a été sacrée championne 
d’Europe U23 en quatre barré en 2020 et vice-championne 
du monde U23 en 2019. Elle intervient également sur les 
liens entre sport et bien-être.

Judoka français évoluant dans la catégorie des moins de 
66 kg, Daikii Bouba est licencié à l’AJA Paris 20. Après avoir 
été champion de France seniors, il est devenu champion 
d’Europe en 2025 à Podgorica.

Ancien sportif de haut niveau en football américain, 
passé notamment par le Flash de La Courneuve et les 
Mousquetaires de Paris, Sébastien Jallier s’est reconverti 
dans l’entrepreneuriat. Il est le fondateur de COMPÈ, une 
marque de boissons énergisantes naturelles.

Des sapeuses-pompières viendront également présenter 
leur métier et raconter leur parcours. Leurs témoignages 
permettront notamment de lutter contre les stéréotypes 
professionnels et de montrer aux jeunes filles que toutes 
les orientations leur sont accessibles.
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Enfin, Maëlys, Prisca, Joanès et Mélanie, lauréats des 
concours régionaux d’éloquence et de slam accompagnés 
par Oriane, porteront la parole des jeunes sur la scène 
du LABAZ Festival.

	⁕ Le Lab, pour découvrir  
les innovations de demain

L’espace « Le Lab » sera consacré à l’innovation, aux nou-
velles technologies et à la création. Les festivaliers pour-
ront y découvrir la réalité virtuelle, la robotique, les objets 
connectés, l’impression 3D, l’intelligence artificielle et de 
nouveaux projets entrepreneuriaux.

Cofondée par Maxime Mangin et Nikolaï Birolini, issus de 
l’ingénierie et des systèmes embarqués, Light Dec conçoit 
des cartes de développement intelligentes et propose des 
solutions de prototypage rapide et d’impression 3D pour les 
écoles, les universités et les professionnels.

Fondée et dirigée par May Cassius, aux côtés de Réginald 
Cassius, la jeune entreprise EdTech Blabbs développe une 
application mobile permettant de s’entraîner à la prise de 
parole en public.

Porté par Alice de Missolz et une équipe d’étudiants 
ingénieurs en biotechnologies de SupBiotech, le projet  
Les Minuscules imagine des alternatives alimentaires riches 
en protéines et à faible empreinte carbone, élaborées à 
partir de légumes de saison, de légumineuses et de poudre 
d’insectes comestibles.

Artiste, designer et chercheuse formée à la philosophie, à 
la chorégraphie et au design de mode, Céline Shen déve-
loppe une démarche à la croisée de la création artistique, 
des nouvelles technologies et de l’intelligence artificielle. 
Elle explore notamment les relations entre le corps et la 
machine à travers des performances intégrant des robots 
humanoïdes.

La marque française Alke Soccer, cofondée par Claire Allard, 
Laura Marcora et Barbara Blanchard, conçoit des équi-
pements de football pensés par et pour les femmes. Ses 
tenues associent performance technique, mode et coupes 
adaptées à la morphologie féminine.

Enfin, Angélo Barrière, jeune créateur de contenu de  
18 ans originaire de Lognes, présentera son travail autour 
du stop-motion. Ses vidéos mettant en scène des figurines 
de super-héros ont rencontré un succès international. L’une 
d’elles lui a notamment permis d’être invité à New York par 
Sony Pictures pour collaborer avec Tom Holland.

	⁕ L’Appui, un espace pour s’informer 
et prendre soin de soi

L’espace « L’Appui » réunira des associations et des 
organismes qui agissent quotidiennement auprès des 
jeunes dans les domaines de la santé, de la santé mentale, 
de la prévention et de la lutte contre l’isolement.

Le Crips Île-de-France, centre régional d’information et de 
prévention du sida et pour la santé des jeunes, proposera 
des actions de sensibilisation et d’information.
Bruitparif, l’observatoire du bruit en Île-de-France, sensibi-
lisera les participants aux risques auditifs et aux moyens de 

protéger leur audition.

Fondée à Paris en 2016, l’association Nightline agit pour la 
santé mentale et le bien-être des étudiants et des jeunes 
adultes. Elle propose notamment des services d’écoute noc-
turne gratuits, anonymes et sans jugement, assurés par des 
étudiants bénévoles formés.

L’association Entourage lutte contre l’exclusion et l’isole-
ment social des personnes sans abri ou en grande précarité. 
Elle s’appuie notamment sur une application mobile soli-
daire destinée à recréer du lien entre les personnes exclues 
et les habitants.

Fondée par Victoria Mandefield alors qu’elle était encore 
étudiante en école d’ingénieurs, Solinum a développé 
Soliguide. Disponible sur internet, sur une application 
mobile et en version papier, cet outil recense les services 
utiles aux personnes en situation de précarité : alimentation, 
hébergement, accès aux droits, santé, soins, insertion, cours 
de français ou aide aux démarches administratives.

	⁕ Jouer pour soutenir une cause

Dans l’espace sportif « Le Score », les festivaliers pourront 
relever des défis individuels ou collectifs encadrés par des 
coachs et des sportifs. 

Chaque participation permettra de cumuler des points 
ensuite convertis en dons au profit de l’association 
M’endors pas.
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